
E ! c a t - C i - v i l d e R o u b a l x . — 
DÉCLARATIONS DH NAISSANCES du 11 mars. — 
Julia et Jules Delecluse, jumeaux, rue du Pile, 
23*. — Angéle Aelbrccht, rue du Grand-Che
min, cour Coqu. 24. — Augustin Brice, rue des 
Loujrues-IIaies, cour Jenart, i. — Elisa Denis, 
rue Perrot, 14. — Jeanne Sidders, rue Bernard 
cour Démarque, 5. — Chares Bauwens, rue du 
Fontenoy, cour Stalens, 4. — Pierre Meirsman, 
rue de la Paix, cour Deboosere, 9. — Hélène 
Demoor, rue des Longues-Haies. — Jeanne 
Matton, rue des Longues-Haies, cour Baas. — 
Chrétien Vandenabiefie, rue Perrot. 32. —Marie 
Verdiére, rue Marquisat, 48. — Théodore Plan-
chon, rue Jacquart, cité Jacquart, 9. — Marie 
Tlberghien, rue de Lannoy, 215. — Sophie 
Cartignie, rue de la Balance, 53. — Marguerite 
Delescluse, rue de Lannoy. 

DÉCLARATIONS DE DÉCÈS du 11 mars. — 
Marie Delannoy, 8 mois, rue de Condé, maison 
Desreumaux. — Eugène Schuttekatte, 6 mois, 
rue Bernard, cour Cnarlemagne. —Joseph Ho
noré, "5 ans, hospitalier, Hospice-Civil. — Ed
mond Kochensperger, 3 ans. Hôtel-Dieu.—Ma
rie RapaiUe, 35 ans, bobineuse, Hôtel-Dieu. — 
Constantin Tiberghien, 68ans,journalier, Hô
tel-Dieu. — Louis Collin, 25 ans, compositeur-
typographe, rue du Parc. —Devouge, présenté 
sans vie, rue de Blancbemaillc, 130. 

Convois funèbres À Obits 
Les amis et connaissances de la famille 

DL'BUS, qui, par oubli n'auraient pas reçu de 
lettre de faire part du décès de Madame Uaro-
l'ae Dl'JARDIN, décédée à Roubaix, le 16 
mars 1880, dans sa 54mc année, sont priés de 
considérer le présent avis comme en tenant 
lieu et de bien vouloir assister aux CONVOI 
• t SERVICE iSOLENNELS qui auront lieu le 
jeudi 18 courant, à 8 heures 1/2, en l'église 
Sainte-Elisabeth à Roubaix. — L'assemblée 
4 la maison mortuaire, rue des Longues-
Haies, 6. 

Les membres de la Conférence des 'eunes 
gens feront célébrer un OBIT. le mercredi 17 
mars, à 1 heures, en l'église Saint-Martin, à 
Roubaix, pour le repos de l'ame de Monsieur 
Alphonse FLORIN, lenr confrère décédéà Rou
baix, le 5 mars 188t>, à l'âge de 24 ans et 2 mois. 
— Les personnes qui, par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de faire part, sont priées de 
considérer le présent avis comme en tenant 
lieu. 

Les amis et connaissances de la famille 
PONTIIIEU-LOUCIIET, qui, par oubli, n'au
raient pas reçu de lettre de faire part du décès 
de Dame MVRIE-MARGUIÎRITK-IIKLOÏSR LOU-
CHET, décééée a Leers, le 12 mars 1880, dans 
sa 46e année, sont priés de considérer le 
présent avis comme en tenant lieu et de bien 
vouloir assister aux CONVOI et SERVICE 
SOLENNELS qui auront lieu le mercredi 17 
courant, a 10 heures 1/2, en l'église de Leers 
(France). — L'assemblée à la maison mor
tuaire, voisinage du Nouveau Jeu, à 10 heures. 

Les Religieuses de la Sainte-Union des 
Sacrés-Cœurs, Place d'Amiens, vous prient 
d'assister a l'OBIT SOLENNEL qui sera célébré 
en l'église Saint Sépulcre, 1* jeu.li 1H mars 
1880, a 19 heures, pour le repos de l'àmc de 
Monsieur l'abbé JKAN-BAITISTI: DiisiRûDKMtA-
BANT, Fondateur et Directeur général de leur 
Congrégation, pieusement décédé à Douai, 
le 18 février 18Kii. — Les personnes qui, par 
oubli, n'auraient pas reçu de lettre de laire 
part sont priées de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu. 

E P H E M E R I D E S R O U B A I S I E N N E S 

16 Mars 1794. — On établit au château de 
Roubaix un atelier de salpêtre. 

16 Mars 1856. — Le canon de Lille annonce 
par une salve de 101 coups de canon que l'Im
pératrice vient d'accoucher d'un prince. Le 
soir, la ville est illuminée spontanément. 

B e l g i q u e 

— NAMLR.— On annonce que les catholiques 
de Nainur se proposent d'offrir la succession 
parlementaire de M. Dohet a M. Ch. de Mont
pellier, ancien commissaire d'arrondissement. 

— MARCHE.— La Voix annonce qu'une réu-
n ion de catholiques a eu lieu à Marche pour choi
sir M. Pety de Thozée ancien commissaire d'ar
rondissement de Charleroi comme candidat 
aux prochaines élections législatives. 

— ANVBRS.— La cour d'assises d'Anvers vient 
de condamner aux travaux forcés le nommé 
F. Van Dyck, comme coupable d'avoir com
mis, le 25 octobre 1879, à Anvers, avec prémé
ditation, une tentative de meurtre sur la femme 

> du sieur Moermau. 
— BmuxBLLBs. — Pendant le mois de février 

dernier, 7,052 lettres sont tombées en rebut par 
suite de vice d'adresse. 

De ce nombre, 5,173 ont pu être réexpédiées 
aux destinataires ou restituées aux auteurs ; 
1.879 sont restées en souffrance à l'adminis
tration. 

Pendant le même mois 925 télégrammes 
n'ont pu être remis dès l'arrivée,pour la même 
cause. 

De ce nombre 490 sont parvenus aux desti
nataires à la suite des recherches faites par 
les bureaux ou par l'intermédiaire de la poste. 
Les autres sont restés en souffrance. 

— GAMD. — Un violent incendie a éclaté ven
dredi matin, vers 10 h. et demie, dans la fila
ture de coton de M. Voortman, quai du Ra
mage, a Gand. Le feu s'est propagé avec une 
telle rapidité que les ouvriers qui travaillaient 
à l'étage de l'établissement, ont en toutes les 
peines du monde à se sauver a temps. Les 
pompiers, arrivés en toute hâte sur les lieux, 
dirigèrent tous leurs efforts à restreindre le 
foyer d'incendie à la partie du bâtiment où le 
feu s'est déclaré ; cependant, telle était son 
intensité que malgré les mesures les plus éner
giques et les plus intelligentes, on ne parvint 
a préserver des flammes que la chambre des 
machines et les mécanniques à tissage. Outre 
les dégâts matériels, qui sont considérables, 
on a à déplorer un pénible accident. Un pom
pier est tombé du haut d'un mur et s'est fort 
grièvement blessé. Il a été conduit à l'hôpital 
civil dans un état alarmant. 

— SAINT-GISLATN. — Une explosion de gaz a 
eu lieu jeudi soir aSaint-Ghislain, M. Antoine 
Debruyn, négociant et conseiller pronvincial. 

La veille, on avait travaillé à l'appareil, et 
M. Debrun, entrant dans la salle à manger, 
voulut éclairer celle-ci. A peine l'allumette 
s'était-elle enflammée, qu'une explosion se 
produisit ; M. Debruyn jut jeté dans la cour, la 
ligure brûlée ; le plafond sauta, la porte fut 
tordue, les tableaux et la tapisserie brûlés 
tandis que les fenêtres volaient en éclats et que 
les murs lézardaient. 

M. Debruyn est gravement brûlé, et son état 
Inspire des inquiétudes. 

F A I T S D I V E R S 
— Beaucoup de communes étant dé

pourvues d'office de pharmacien, l 'admi
nistration a songé à combler cette lacune 
au m o y e n de boites de secours contenant 
des médicaments et autres indispensables 
pour donner les soins médicaux les plus 
urgents dans le cas de maladie ou d'acci
dent. 

Le ministre de l'intérieur a n o m m é a cet 
effet une commiss ion spéciale et technique 
Cette commiss ion, après avoir constaté 
1 utilité de l'innovation, a dressé un état 
des objets qui lui ont paru devoir entrer 
dans la composit ion de la boite. 

M. Lepère vient d'adresser a ce sujet une 
circulaire à tous les préfets. Il résulte de 
cette circulaire que la boite de secours d e 
vra être d iv isée en deux compart iments , 

l'un contenant les médicaments e x c l u s i v e 
ment réservés aux médecins, l'autre les 
objets laissés a la disposition d u public . . 

L Î prix de chaque b o l t e ^ s t fixée à 200 
francs. De plus, l'usage des médicaments 
devra être absolument gratuit . 

« Je vous invite, dit en terminant le m i 
nistre, à porter ces rense ignements à la 
connaissance des maires de votre départe
ment afin qu'il puisse les communiquer au 
conseil municipal dans la prochaine s e s 
sion de mai. Vous leur rappellerez qu'ils 
seront responsables de la délivrance des 
médicaments dont, l'emploi est réservé aux 
médecins et qu'ils ne devront, en consé 
quence, confier la garde de la caisse de se
cours qu'à des personnes leur offrant, à ce 
point de vue , la p lus entière garantie, 

— Une réunion de personnes notables a 
eu l ieu le 9 courant, à Lyon, dans le but de 
s'occuper de la création, dans cette vi l le , 
d'un asile de nuit pour offrir un abri gra
tuit et momentané aux h o m m e s qui se 
trouvent sans ressources et sans logement , 
et leur faciliter les m o y e n s de se procurer 
du travail. , 

Le comité d'initiative a déjà souscrit 
15,000 fr. et a n o m m é une commiss ion 
execut ive chargée de recueillir les sous
criptions. 

— Les journaux de Toulouse annoncent 
que Mme Leslrade, récemment décédée 
vient de léguer à Mgr l'archevêque de Tou
louse et à ses successeurs u n domaine de 
174 hectares, situé à sept ki lomètres de la 
vil le, pour l 'établissement d'un orphelinat 
agricole. 

— Le vi l lage de Chataignaud (Creuse) 
vient d'ôtre le théâtre d'un épouvantable 
incendie. Douze maisons , quinze granges , 
le mobilier et le bétatil qu'elles renfermaient 
ont été la proie des flammes. Par suite de 
cette terrible catastrophe, trente ménages 
se trouvent actuel lement sans abri et sans 
ressources. L'autorité administrative s'est 
empressée de fournir à ces malheureux les 
secours nécessaires. 

— Le capitaine "Webb, qui s'est rendu 
célèbre par sa traversée d e l à Manche v ient 
d'accomplir un nouvel exploit natatoire au 
Westminster Aquarium de Londres. Il est 
resté soixante htures consécut ives dans le 
grand bassin de la baleine, sans cesser de 
nager un seul instant tout autour de ce 
bassin. Ayant gagner ce s ingul ier pari avec 
une avance de d ix minutes , le capitaine 
Webb a voulu, avant de sortir de l'eau, dit 
le Daily Chronicle, montrer qu'il n'était pas 
trop fatigué, et il a fait trois sauts péril leux 
devant l'assistance, qui se composait de 
plus de 8,000 personnes. 

— Tous ceux qui ont lu Robinson Crusoê 
apprendront avec quelque intérêt que ré
cemment l'ile de Robinson Crusoe a été 
louée par le gouvernement chi l ien à un 
nommée M Von Rodt, le fils d'ua ministre 
protestant à Berne. La carrière de Von Rodt 
a été assez agitée, et il parait être un d i 
gne successeur de Juan Fernandez, le ma
telot abondonné, appelé, par Daniel Defoo, 
Robinson Crusoe, dans son immortel ro
man. A l'âge de v ingt et u n an, Vou Rodt 
entra au service d'Autriche comme l ieute
nant de cuirassiers et combattit va i l lam
ment pendant la campagne de 1866 ; il re
çut à Nachod une grave blessure, qui le 
força à quitter le service. 

Après le traité de paix de Nikolsburg, il 
alla vivre à Paris d'une petite pension que 
lui faisait le gouvernement autrichien. 
Lorsqu'éclata la guerre franco-prussienne, 
il s'enrôla dans un régiment de l igne fran
çais et se dist ingua par son éclatante bra
voure au sanglant combat de Champigny. 
Ln 1871 Von Rodt émigra au Chili et y fit 
des affaires avec tant de succès qu'il put, il 
y a quelques années déjà, acheter un stea
mer et transporter dans son ile une petite 
colonie d'agriculteurs et d'éleveurs. II é l è 
ve du bétail et cult ive des l égumes dont il 
ravitaille les navires baleiniers. 

Il gouverne ses sujets à la façon de Ro
binson Crusoe, en leur distribuant leurs 
rations en personne, et exerce une auto
rité patriarcale sur leurs m œ u r s et leur 
éducation. Ses affaires prospèrent mervei l 
leusement et il a déjà réussi à mettre en 
culture plus de la moitié de l'ile. 

— L'Assemblée des professeurs du Col
lège de France a fait dimanche ses présen
tations pour la chaire d'économie politique, 
vacante par suite de la mort de M. Michel 
Chevalier. Il y avait cinq candidats en 
présence, dont trois membres de l'Institut. 

M. Paul Leroy-Beaulieu. membre de 
l'Institut et directeur de XEconomiste fran
çais, gendre de M. Michel Chevalier, a été 
présenté en première l igne par 22 voix sur 
32 votants. M. Frédéric Passy, membre de 
l'Institut, a été présenté en seconde l igne 
pnr 21 voix contre !) données à M. Alglàve, 
charge du cours de science financière à la 
Faculté du droit de Paris. 

NOUVELLES DU MATIN 

U N A J O U R N E M E N T 
Paris, 15 mars, 9 h. soir. 

M. de Freycinet étant très fatigué à la 
suite de la séance du Sénat, et le cabinet 
devant se réunir de nouveau demain, la 
conférence entre le président du Conseil 
et les présidents des quatre groupes de 
gauche a été ajournée. 

Il est probable que devant les déclara
tions catégoriques de M. de Freycinet, au 
Sénat, les gauches renonceront à l'inter
pellation qu'elles devaient adresser. 

Les groupes de gauche se réuniront de
main pour examiner la questio n. 

D É P A R T D E L ' A M B A S S A D E U R 
D E R U S S I E 

Paris, 15 mars 
Le prince Orloff, ambassadeur de Russie 

à Paris, est rappelé à Saint-Pétersbourg 
avec ordre de laisser M. Kapnist commo 
chargé d'affaires ; il partira probablement 
mercredi prochain. 

M O U V E M E N T P A R M E L E S 
P E R C E P T E U R S 

M. Magnin, ministre des finances, a ter
miné le mouvement qui doit avoir l ieu 
parmi les percepteurs. 

Ca m o u v e m e n t paraîtra très-prochaine
ment au Journal officiel. 

NOUVELLES OU SOIR 
d u Journal officiel 

— Hier matin, à dix heures , il a été pro
cédé publiquement, au palais de l ' indus
trie, au 59* tirage des obligations à rem- I 
bourser pour l'amortissement de l'emprunt I 
municipal , que la ville de Paris a contracté j 
en vertu de la loi du 12 juillet 1865. 

A ce tirage il a été extrait de la roue 350 
numéros, dont les 24 ont aroit, dans l'ordre 
de sortie aux lots ci-après : Le numéro ; 
91,005, 150,000 fr.Le numéro 375.910, 50,000. | 
Les quatre numéros suivants chacun à 10,000 
fr, 503,539 — 425,675 — 168,629 — 375,304. ; 
Les cinq numéros suivants chacun 5.000 fr. i 
460.8IC—3J*2 897— 80,390— 37,713— 412,736. ! 
Le* dix numéro* suivants chacun 2,000 fr.: ' 
575,479 — 407,173 — 378,923 — 479.015 — : 

71,520 — 481.836 — 169,638 — 245.738 — 
366,049 — 421,020. Soit u n total de 285.000 
francs. Les 229 autres numéros sont rem
boursables au pair. 

— Dans les derniers jours de décembre, 
une tempête terrible a sévi sur la Nouvel le- . 
Calédonie e t y a fait de très grands ravage-. 

L'ouragan, qui soufflait avec une rapidi
té de 160 kilomètres à l'heure, souleva, 
près de Nouméa, les flots de la mer, au 
point que toute la plage en fut couverte ; 
un assez grand nombre de navires, qui 
étaient dans le port, furent jetés contre l es 
rochers et périrent. 

Beaucoup de maisons s'écroulèrent et 
bien des vict imes furent écrasées sous l es 
décombres. De m ê m e à l'intérieur de l'Ile, 
près des mines , et dans l 'établissement i 
pénitencier de la presqu'île D u c o s , u n ' 
nombre considérable de personnes auraient j 
été tuées. 

— L E S JÉSUITES DANS L E S A H A R A . — Les 
journaux de Tunis annoncent qu'il y a 
quelques semaines , plusieurs membres de 
la société de Jésus (Cbarekat-Issa) de na
tionalité française, ont acheté des terrains 
dans l'Oasis de Ghadanjrs, située au nord 
du Sahara et dans la ville du même nom. 
afin d'y fonder une miss ion. 

— A L'ÉCOLE DI.S B E A U X - A R T S . — x j n e 

émotion assez vive règne à l'Ecole des beaux- I 
arts. A la suite d'insultes proférées contre ' 
M. Lehmann, par les élèves de l'atelier de 
M. Jérôme, et aggravées par l'accueil fait à 
des inspecteurs qui avaient voulu rétablir 
l'ordre et faire respecter M. Lehmann, cou
pable d'avoir réclamé le si lence des élèves 
de son collègue, l'atelier de celui-ci v ient 
d'être fermé pour un mois. 

M. Gérôme était absent quand ces faits se 
sont passés . 

Ne devrait-on pas profiter de cette o i ca -
s ion pour fortifier la discipline dans l'Eco
le , où elle est trop souvent scandaleuse
ment méconnue , pour y introduire des 

i réformes et pour supprimer la cause de la 
plupart de ces troubles, c'est-à-dire la ré
ception des nouveaux venus ? 

Voici le sommaire 
d'aujourd'hui : 

Décret nommant le gouverneur général civil 
de l'Algérie. 

Décret nommant un maire. 
Décret nommant à des emplois de chef de 

bataillon et de major dans l'arme de l'infante
rie. 

Décret portant réorganisation du tribunal de 
commerce de Saigon. 

Arrêtés nommant des percepteurs. 
Décision autorisant la création d'établisse

ments de poste dans les communes de Izé 
(Ille-et-Vilaine), Brives-Charcnsac (Haute-Loire) 
et Coulon (Deux-Sèvres). 

M. A L B E R T G R É V Y 
Le Journal officiel d'aujourd'hui publie le 

décret suivant : 
« M. Albert Grévy, sénateur, est n o m m é 

gouverneur général civi l de l'Algérie, avec 
les pouvoirs déterminés par le décret du 15 
mars 1879. » 

E L E C T I O N L E G I S L A T I V E 
Le Journal officiel d'aujourd'hui publie u n 

.décret convoquant pour le 11 avril, les 
électeurs de Besançon, pour élire un dépu
té, en remplacement de M. Albert Grévy, 

On s'est beaucoup occupé, hier.au Palais-
Bourbon, de la santé de M. Gambétla. Ou le 
disait m ê m e assez gravement malade pour 
alarmer ses amis . Voici ce qu'il en est : 

Le président de la chambre est atteint de
puis de longues années d'une phlébite à la 
cuisse (inflammation de la veine). A diffé
rentes époques , cette phlébite a pris u n 
caractère aigu. En ce marnent, elle s'est 
compl iqués d'une inflammation du p o u 
mon, et M. Gambetta se trouve ainsi dans 
un état qui est loin d'être rassurant. Son 
ami , M. Guichard,«'étant présenté b i e r à l a 
présidence, n'a pu être reçu. 

M. Gambetta est so igné 'par son compa
triote. M. le docteur Fieuzal , m é d e c i n en 
chef de l'hôpital des Quinze-Vingts . 

I N F O R M A T I O N S 
Le scrutim sur l'article 7 a donné 149 voix 

contre et 132 pour. 
Les 149 voix sont les m ê m e s qui votèrent 

mardi dernier. Le comte Rampon s'est abs
tenu, m a i s le suffrage de l'amiral Fouri-
chou a compensé cette abstention. 

La minorité de 129 voix au scrutin du 9 
mars, s'est augmentée des vo ix des d e u x 
nouveaux élus du Rhône, MM. Millaud et 
Vallier, dont les dossiers ont été remis à la 
questure eu temps utile et de M. Garnier, 
sénateur des Alpes-Maritimes, porté comme 
s'étant abstenu au dernier vote . 

Il y a peu de différence quant aux autres 
noms . Les abstentions restent à peu de 
chose près les mêmes . 

C'est ce soir mardi, à huit heures et de
mie, qu'a l ieu, au Cirque d'Été (Champs 
Elysées) , la réunion où il sera rendu compte 
de la situation de l'œuvre diocésaine des 
écoles chrétiennes libres. 

La réunion sera présidée par M. Ches-
nelong, sénateur, et, après lecture du rap
port de M. Denys-Cochin , un discours sera 
prononcé par M. le duc de Broglie, séna
teur. 

M. Jules Ferry a envoyé au conseil d'Etat 
le décret qui doit réglementer les élec t ions 
du conseil supérieur. 

L'une des c lauses de ce règlement porte 
qu'il y aura un second tour, si personne 
n'obtient la majorité au premier tour de 
scrutin. 

Le Conseil d'Etat n'a fait aucue objection 
et le règlement sera prochainement pro
mulgué . 

Le comité d'infanterie a commencé l'exa
men des mesures propres à assurer la re
monte des commandants de compagnie . 
Il est probable que l'on ne remontera ni 
les capitaines du 4e batail lon, ni c e u x du 
dépôt. L'allocation du cheval sera faite à 
litre gratuit, et l'on commencera par re
monter deux commandants de compagnie 
dans chacun des trois premiers batail lons. 
Les deux autres le seraient l'an prochain. 

Le décret reconsti tuant le consei l supé
rieur des voies de communicat ion a été s i 
gné par M. Jules Grévy. . 

M. Christophle, député , gouverneur du 
Crédit Foncier, y remplace M. Albert Grévy, 
gouverneur général de l 'Algérie. 

P E T I T E B O U R S E D U 15 M A R S 1880. 
5 °/, 116,57 1/2 ; 55. — Italien : 81,85 ; 92 

1/2. — Egypte . 285.62 ; 286,25, 285 62. — 
Banq. OU. 542,50. — Russe : 90 I/o, 90. — 
Hongrois : 87 1/2,9/16. —Orient . : 61 1/8. 

Ferme. 

Dépêches Télégraphiques 
F R A N C E 

Caraman (Haute-Garonne), 15 mars. 
Election d'un conseil ler d'arrondissement 

MM. Auguste Dayet , républ. 883 
Jules Viguier, conserv. 975 é lu . 

Saint-Héand (Loire), 15 mars. 
Electeurs inscrits 3,550 
Votants 1,961 

MM. Cave, cand. l ibér.-conserv. 1,090 
Cizeron, républicain 859 

Voix perdues 12 
M. Cave, notaire, est é lu . 

U N E C O N D A M N A T I O N 
Angers , 15 mars. 

La Cour a rendu aujourd'hui son srrèt 
dans l'appel interjeté par XAnti'Clérical 
condamné récemment à 1,500 fr. d é d o m 
mages- intérêts pour calomnie envers l e s 
Frères des Kcoles chrét iennes, à 500 francs 
d'amende et à l'insertion du jugement . 

La Cour a confirmé le jugement , a élevé 
à 3,000 francs les dommages et intérêts et 
ordonné la publication de l'arrêt dans 

XAnti-Clérical et dans quatre des journaux 
de Paris. 

M. Léo Taxil avait fait défaut. 

N O U V E L L E S D U P O R T U G A L 
Lisbonne, 15 mars. 

Les députés continuent à recevoir des 
représentations contre les mesures budgé 
taires. 

Le roi a accordé gracieusement une au
dience au professeur Merdenskicld, l'intré
pide navigateur de la Véga, aux représen
tants de la presse et des sociétés de géo 
graphie. 

Sa Majesté leur a fait, à tous, u n cha leu
reux accueil . 

. Lisbonne, 15 mars 
Aujourd'hui, au théâtre de la Trinité, les 

explorateurs scientifiques de l'Afrique por
tugaise, MM. Rapeilo et Yvaes, officiers de 
marine, ont fait une cpnférence sur leurs 
nombreux v o y a g e s . 

On remarquait dai^s l'auditoire : la fa
mil le royale, le professeur Nordenskiold et 
le personnel supérieur de la Véga. 

A L S A C E - L O R R A I N E 
Strasbourg, 15 mars. 

La Gazette dAlsace-Lorraine ( semi-off i 
cielle) annonce que l'autorisation a été ac 
cordée pour l'ouverture du séminaire de. 
Zillisheim et pour la nomination du recteur 
proposé par l'évèque Raess. 

T U R Q U I E 
Constantinople, 15 mars 

Les négociations pour la rançon du colo
nel Synge continuent. 

On ^'attend d'un moment à l'autre à sa 
mise en liberté. 

Les brigands ont demandé l 'éloignement 
des troupes. 

D A N E M A R C K 
Copenhague, 15 mars . 

La princesse royale est accouchée d'une 
fille, ce mat in à onze heures . 

L A P R O R O G A T I O N D E S C H A M B R E S 
E N A N G L E T E R R E 

Londres, 15 mars. 
Chambre des Communes. — M. P. O' Gor-

man (Beme-Ruler) annonce qu'il proposera 
demain u n e résolution tendant à faire blâ
mer hautement par la Chambre le dernier 
manifeste de lord Beaconsfield. 

Sir Staflord Northcote, chancelier de l 'E
chiquier, annonce que la prorogation des 
Chambres est fixée au 24 mars après-midi . 

Le m ê m e jour, et immédiatement après, 
la proclamation royale annonçant la disso
lution du Parlement sera publiée. 

L E M I N I S T È R E A N G L A I S E T 
M . G L A D S T O N E 
Londres, 15 mars, 8 h . 55 soir. 

Sir Staflord Northcote propose la d i s c u s 
sion en seconde lecture, du bill modifiant 
le droit relatif à la vérification 

Il donne quelques explications concer
nant le projet de loi. 

Sir Staflord Northcote espère que les re 
cettes subiront u n e augmentation de 
700,000 l ivres sterling et m ê m e davantage 
par l'adoption du projet, ainsi que du reste, 
il l'a déjà montré lors de la discussion du 
buget . Toutefois, il n e croit guère à u n e 
augmentat ion de u n mil l ion ou d'un m i l 
l ion et demi de livres sterling. 

M. Cladstone critique, en particulier, le 
bill proposé par le gouvernement e t le bud
get tout entier en général. Il attaque le sys 
tème de gouvernement en ce qui concerne 
la dette nationale et maint ient que le bill 
relatif à la vérification est nuis ible a u x i n 
térêts des fermiers et favorise les proprié
taires fonciers. Plusieurs orateurs criti
quent éga lement le bill et le budget . 

Sir H. J. S. Ibbeston proteste contre les 
comparaisons peu jus tes employées par M. 
Gladstone, toutefois il n'est pas surpris que 
le projet du gouvernement serve de pré
texte à u n manifeste électoral. 

La Chambre adopte en deux ième lecture 
u n projet de loi modifiant des droits de 
vérification ainsi qu'un projet de loi au to 
risant la perception des droits de douane . 

U N I M P O R T A N T D I S C O U R S D E 
L O R D B E A C O N S F I E L D 

Londres, 15 mars . 
Chambre des Lords. — Lord Grandvilla 

prend part à la discuss ion; il demande des 
explications au sujet de la dissolution im
prévue du Parlement et du manifeste de 
lard Beauconsfield. 

L'orateur attaque le ministère et croit 
qu'il sera renversé. 

Les libéraux, e u x aussi , maint iendront 
l'intégrité de l'Empire britannique. 

Lord Beaconsfield répond que le gouver
nement a désiré éviter la guerre; ma i s que 
le but de lord Strathedenaurait été de faire 
la guerre d'un bout à l'autre de l 'Empire. 

Quant à la lettre de Sheer-Ali dont il est 
question dans la mot ion de lord Strathe
den, c'est une pièce fausse.Elle a faU l'objet 
d'un échange d'explications avec la Porte, 
qui a déclaré cette lettre apocrvphe. 

Lord Beaconsfield, cont inuant son d i s 
cours, défend son manifeste électoral et la 
dissolution du Parlement. Il trouve puérile 
c«tte idée que le bill sur la conversion des 
sociétés concessionnaires des eaux aurait 
été la cause de la dissolut ion. 

L'orateUr accepte la responsabilité de la 
mesure prise par le Gouvernement, qui 
n'est justifiée pour lui que par le sent iment 
du devoir. • , 

Quant à son manifeste électoral, lord 
Beaconsfield assure que chaque terme en 
a été dûment pesé, s incèrement pensé . Il 
croit la situation critique. 

Lorsqu'il regarde l'état actuel de l'Euro
pe, ses armées puissantes , ses armements 
augmentant sans cesse, lorsqu'il voit que 
toute augmentat ion de force militaire pro
posée est appuyée , votée avec complaisan
ce, il se demande s'il n'y a pas d'autre eause 
à cette situation périlleuse. 

N'y en eût- i l pas d'autres, ajoute l'ora
teur, que cel les- là seules l'autoriseraient à 
faire -observer avec insistance à ses conci 
toyens , que le temps n'est pas, où la v i g i 
lance puisse être négl igée . 

Applaudissements sur les bancs des con
servateurs. 

Quant à l'ascendant de l'Angleterre dans 
les consei ls de l'Europe (express ion de sa 
lettre dont se plaint lord Granvil le) , lord 
Beaconsfield ne peut que répéter que l 'An
gleterre doit avoir u n e lég i t ime influence, 
pour ne pas dire l 'ascendant, dans les con
sei ls européens . 

« Je n'ai pas vou lu dire, s'écrie l'orateur, 
que nous possédons cet ascendant. J'ai dit 
seu lement que ce serait une sage polit ique 
de la part d u ministère que de chercher à 
l'acquérir. 

» L'Angleterre ne possède pas cet ascen
dant que je désire pour el le , parce qu'on 
croit, à l'étranger, d'après le langage de 
certains l ibéraux, que le gouvernement ne 
possède pas la sympath ie d u peupla . an
g l a i s . 

» Il y a u n e grande différence entre le 
mot ascendant et la mot suprématie. 

« Le mot ascendant impl ique beaucoup 
d'attributs moraux ; il n'est pas employé 
dans u n sans restreint. C'est u n mot tou
jours accepté par les esprits l ibéraux e t 
généreux. » 

Lord Beaconsfield soutient que la polit i
que anglaise doit peser dans la balance 
européenne ; at que, si l'Angleterre ne pre
nait pas sa place dans les consei ls de l 'Eu
rope, la paix du monde serait en danger. 

Le meil leur gage du maint ien de la pa ix 
générale, c'est le maint ien et l 'augmenta
tion de l'influence Anglaise. 

Daux sys t èmes opposés ont été m i s à 
l'épreuve, l'un d'eux par les prédécesseurs ] 
du ministère actuel. Mais avec quel résul- ; 
l a ' ? . ,; . I 

Si le Gouvernement, cont inue 1 orateur, j 
a rencontré de grands obstacles,s'ii a trouve : 
les affaires dans l'Asie et dans l'Europe I 
compliquées et confuses, ce sont las consé- i 
uuences de la politique d u ministère pré- ! 
cèdent. . • ! 

Le Cabinet actuel n'a pas continué cette 
polit ique. Sa conduite a été loyalement 
exposée aux y e u x du pays .qui rendra pro-
chainement son verdict. 

• Si nous restons au pouvoir, dit en ter- j 
minant lord Beaconsfield, le sent iment 
politique dont nous nous s o m m e s inspirés 
jusqu'à présent nous servira encore de gui
de. » 

« Mais si l'opposition arrive au pouvoir, 
alors je promets que, toutes l es fois que 
l'honneur et les intérêts de l'Angleterre { 
seront en jeu, les conservateurs appuieront j 
toujours le gouvernement. » 

Applaudissements . ! 
Après les discours de lord Kimberley, de 

lord Cranbroock et de lord Cairns, lord , 
Stratheden retire sa mot ion. | 

La séance M l levée. 
A L L E M A G N E 

Berlin, 15 mars, | 
La Germania publie la traduction de la 

lettre adressée le 24 février par le Pape à 
l'archevêqee de Cologne. Le Pape s'exprime 
de la manière suivante : « Les prières et 
les désirs de c e u x qui souhaitent que Dieu 
ren.de la liberté à l'Eglise dans l'empire al-
lemand n'ont pas encore été exaucés ; 
ma i s les 'soupçons non fondés et l'injuste 
jalousie que l'on nourrit à l'égard de l'E
gl ise cesseront petit à petit ; c e u x .qui d i 
rigent l'Etat reconnaîtront que nous ( ne 
voulons pas empiéter sur les droits d'au-
trui, qu'une paix durable peut régner e n 
tre le pouvoir ecclésiastique et le pouvoir 
gouvernemental , lorsque les deux parties 
ont rée l lement la volonté de maintenir la 
paix ou de la rétablir en cas de besoin. 
Tous les fidèles sont convaincus que nous 
sommes animés de cet esprit et de cette 
votonté. Oui, nous possédons si ferme
ment cette volonté, que, songeant au salut 
des âmes, à l'ordre public et aux avantages 
qui en résultent , nous n'hésitons pas à 
déclarer que, pour hâter l'entente désirée, 
nous tolérons que les noms des prêtres 
que les évoques choisiront pour les seconder 
dans l'exercice de leur saint ministère, 
so ient portés à la connaissance du gouver
n e m e n t prussien avant l ' institution cano
nique. » 

D E R N I E R C H E U R E 
L ' A R T I C L E 7 D E V A N T L A C H A M B R E 

Paris, 16 mars. 
Aucune entrevue n'a eu l ieu hier ni ce 

mat inentre M.deFreycinet e t l e s présidents 
des {Troupes de gauche . 

On annonce que le gouvernement a d é 
cidé, de répéter, quand la loi sur l 'ensei
g n e m e n t reviendra à la Chambre, la décla
ration faite hier, au Sénat, par M. de Frey
cinet . 

REUNION DES BUREAUX DE 
GAUCHE 

Paris, 16 mars, 4 h . s . 
Les bureaux des groupes de g a u c h e sont 

réunis en ce moment . 
Le centre gauche et la g a u c h e croient 

qu'il n'y a pas l ieu de présenter u n e inter
pellation, après la déclaration faite au Sé
nat par M. de Freycinet . 

L'Union îcpubl icaine et l 'extrême gauche 
maint iennen t l'interpellation et de m a n d e n t 
qu'elle ait l ieu le plus tôt poss ible . 

Paris, 16 mars, 4 h. 30 soir 
Les bureaux de la gauche ont décidé que 

l'interpellation serait déposée et d i scutée 
immédiatement . 

M. Devès est chargé de parler, 
i l posera la quest ion su ivante : 
« Quelle résolution le g o u v e r n e m e n t 

compte- t - i l prendre à l'égard des congré 
gat ions non autorisées ? » 

M. Madier de Montjau parlera au n o m 
de l 'extrême-gauche. 

CHAMBRE DES DÉPUTÉS 
Séance du 16 mars 4880 

La séance s ouvre à 2 heure s. 
L o i s u r l ' e n s e i g n e m e n t 

M. J. F E R R Y , ministre de l ' instruction 
publ ique ,dépose sur le bureau de la Cham
b r e , l e projet de loi sur l 'emseignement 
modif ié par le Sénat et demande l 'urgence. 

L'urgance est déclarée. 
M. SPULLER dit que le rapport sera d é 

posé avant la fin de la séance . 
Il espère que la d i scuss ion aura l ieu i m 

média tement . 
T a r i f s d o u a n i e r s 

La Chambre cont inue la d i scuss ion d u 
projet de loi portant fixation des tarifs de 
douanes relatifs aux mat ières minéra le s . 

Après la discuss ion, qui a l i eu entre 
MM. Gaudin, Tirard et Rouber, le droit de 
10 0/0 proposé, sur les sardines , par le Gou
vernement , est adopté . , 

Les ehiffres proposés sur les huîtres , par 
le. Gouvernement et la commiss ion , sont 
aussi adoptés. 

Sur le chapitre des céréales , le g o u v e r 
nement et la commiss ion maint iennent , sur 
le froment en grains, le droit de 0,60. 

M. H A E N T J Ë N S d e m a n d e la suppress ion 
de ce droit . 

M. DRUMb.i. combat l 'aniend ement pré
senté par M. Ilaentjens. 

Le chiffre de 0,60 c. e s t adopté. 

C O M M E R C E _ 

DEPECHES COMMERCIALES 
New-Tork , 16 mars. 

Change sur Londres, 4,84 B0; change sur 
Paris, 5,18 75; 100. 

Café good fair, ( la l ivre ) 14 7/8,15 1/8. 
Café good Cargoes, (la l ivre), 15 3/8,15 5/8, 
Inanimé. . ^ ^ 

T I a r c h é d e l ' o u r t r s i d u 1 5 m » n 
Prix par hectolitre : Froment blanc, 24 »» 

25 »»; Froment roux, »» »» »» »»; Seigle, 16 »» 
17 00; Avoine, 10»» 11 »». Prix par 100 kilo
grammes: Pommes de terre jaunes, 12 s*» 13»»; 
Pommes de terre rouges 13 »» 14 »»; Beurre par 
1/2 kil. 1 76, 2 12; Œufs, les 25, 1 80 »» 2 25. 

HUILES, GRAINBS BT TOURTEAUX 
Huile de colza, les 100 kilos, 6" 00 »» »»; Huile 

de lin, les 100 kilos, 62 50 »» »»; Graine de colza 
indigène et étrangère, 100 k., 34 »» »» »»; Grai
ne de lin indigène, les 100 kilos, 36 00 »» »»; 
Tourteaux de colza, les 100 kilos, 18 50 »» »»; 
Tourteaux de lin, les 100 kilos, 23 »» 31 »»; 
Tourteaux de chanvre, 15 »» »» »». 

PARIS, 16 Mars. — Dépêche de 2 heures.— 
H U I L E DE COLZA. Courant, 78 50; avril, 78 50; 
4 de mai , 80 25; 4 derniers, 81 75. — H U I L E 
D E LIN. Courant, 70 75; avril, 71 »»; 4 de mai , 
72 »»; l derniers, 71 50. — S P I R I T U E U X . 
Courant, 76 »»; avril, 74 25; 4 de mai , 71 75; 
4 derniers, »» »». — SUCRES ROUX. 10/13, 
59 75; 7/9, 65 75. — SUCRES BLANCS. 3ou-
rant, 67 75; avril,67 75; 4 de mai , 67 25; 
4 derniers, »» »»; Raffinés 14550 à l 4 6 5 0 . — 
F A R I N E S 8 MARQUES. Courant, 66 25; avril, 
68 50; mai-juin, 66 50; 4 de mai, 65 25. — 
B L É S . Courant, 33 30; avril, 32 80; mai- juin, 
32 »»; 4 de mai, 31 25. — SEIQLES. Courant, 
22 »»; avril, 22 »»; mai-juin, 22 25; 4 de mai, 
21 50; Marq. Darblay, 68 »». 

H V U K K E I I B L I L L E 

BOURSE DE PARIS 
(Service, gouvernemental!) 

S o/o • . . . . • • 
3 0/o amortissable . . 
4 1/2 0/o 
Emprunts b 0/o. 

Service particulUr 

16 MARS 

82 25 . / . 
84 80 . / . 
11300. / . 
11680. / . 

15 MARS 

83 20 . / . 
84 60 . / . 

113 00 
11660 . / . 

16 MARS 15 MARS 

Act. Banque de France 
» Société générale. 
» Crédit f. de France 
» Chemin autrichien 
» Lyon. . 
» Est . . . . 
» Ouest . 
» Nord 
» Midi. . . . 
» Suez 

5 fi Péruvien 
Act . Banq. o l tom. ( a u c . ) 

» Banq. ottom. (nouT.1 

Londres court. . 
Créd. Mob. (act. n o u v . 
Turc . . - __ 

m 

3220 00 
857 00 

1105 00 
583 00 

1195 00 
723 00 
785 00 

1503 00 
878 00 
868 00 

00 00 
000 C0 
543 00 

25 30 00 
7u0 00 

10 70 

3220 00 
555 00 

1095 00 
581 00 

1190 00 
722 00 
783 00 

1503 00 
880 00 
858 00 

00 00 
000 00 
541 00 

25 29 00 
702 06 

10 65 

Valeurs 

Crespin-l .Anzl. 
Marly. . . . 
A n n œ u l l i n . . 
Ch.Com. Calais, 

Cou™ préc. 

JL 
42 

135 . . 
20 . . 

1011 25 

Cou", du 16 
mars 

16 mars 
I Huiles I Graines I Tourtx 
I l'hectolitre! l'heotolitre| l'hectolitr 

CoUa. |70 
Colza épurée 176 
Œlietteb.g . l 
Lin g. pays. 68 50 . . 
Lin g.étran. 66 . . 
Caméline 165 50 65 
Chanvre « 

Dépêches d / M H . Se hlagdenhaufien et C 
représentés à Roubaix par M.Bulteau-Gry-
monprez : 

Havre, 16 mars . 
Ventes S50b- Marché calme. 

Liverpool, 16 mars . 
Ventes 5,000 b.Marché inchangé. 

New-Tork , 16 mars . 
Coton, 13 1/4. 
Recettes 21.00 0 b • 
New-Orléans low-middl ing »3 1/2 
Savannah » » 89 »/» 

COTE OFFICIELLE 

Sucres et Alcools 

Sucre ind.bl. b.n« 3 
— n» 10/13 (38 d.) 
— n°7/0(88deg. 
— n» 12/20 (88 d.) 
— dogréàl fr. 25 
— pain6kil. n°l 

3/6 lin disponible. 
— conrant. 

Betteraves dispon. 
— courant 

Mélasse, disponib 
— 4 premiers 
— 4 d'été 
— 4,derniers. 
— 2'prochain 

MARCHÉ DE DOUAI du 15 mars 
Blé 16 50 24 25 
Seigle 14 
Escourg. 1 0 — 1 3 2 5 
Avoine 7 25 9 2b 
Fèves 

Colza 
Œill iette 42 50 43 25 
Caméline 17 10 
Lin 27 
Chanvre 

B U L L E T I N F I N A N C I E R 
Paris, le 15 mars . 

La tenue des valeurs étrangères est beau
coup mei l leure ; il y a reprise sens ible sur 
les fonds Russes ; le 5 0/0 1877 ferme à 90 
3/16 et l'Oriental à 61 1,8 ; c'est u n e a m é 
lioration de 1 1/4 0/0 environ sur leurs plus 
bas cours du mois . Le 5 0/0 ital ien a repris 
le cours de 82 ; il y avait peu d'affaires sur 
le 5 0/0 Turc à 10,65, sur le Florin en or à 
74 15/16, sur le 6 0/0 Hongrois à 87 9/16, sur 
l 'Egypt ienne unifiée à 283 et sur la Privilé
giée à 430. 

Les cours de nos rentes sur lesquels ne 
pèse p lus la lourdeur des emprunts étran
gers étaient très fermes; les achats portaient 
surtout sur les d e u x 3 0/0 ; i ls ont regagné 
u n e dizaine de cent imes et finissent, l 'an
cien à 83,10 et l'Amortissable à 84,70 ; le 
5 0/0 a perdu 0 fr. 05 à 116,65. 

La réponse des primes de quinzaine , qui 
avait l ieu aujourd'hui a passé presque i n a 
perçue ; les cours de la plupart des valeurs 
sont sensiblement les m ê m e s que c e u x de 
samedi. Il y avait de la fermeté sur la Ban
que de Paris à 947,60, et sur le Crédit F o n 
cier à 1,093,75 ; l e Crédit Lyonnai s valait 
928 75 ; la Banque d'Escompte 787 t'O ; la 
Banque Hypothécaire 625 ; le Crédit mobi 
lier Espagnol était an reprise à 725 fr. ; le 
Crédit mobilier Français était à 702 56. 

Les Immeubles de Paris étaient très-fer
m e s à 570 ; les titras de Suez ont e u à s u p 
porter les réalisations d'acheteurs de pri
m e s , devenus acheteurs de ferme ; il y a e u 
réaction d'une dizaine de francs sur les 
actions à 860 et sur les délégations, à 680. 

A cette époque de la saison, les jeunes 
enfants sont sujets à des éruptions de la 
peau, à des gourmes répandues sur la tète 
et le v isage , à Xengorgement des glandes du 
cou: i ls sont souffreteux, l'appédit disparait, 
le v isage devient pâle, les médicaments 
que depuis v ingt années les médec ins re
commandent contre ces affections sont : le 
P h o s p h a t e d e f e r de L e r a s , docteur è s -
sciences , comme reconstituant des os et 
d u sang, et le S i r o p d e R a i f o r t i o d é d e 
G r i m a u l t et C", c o m m e dépuratif, supé
rieurs à l'Huile de Foie de Morue et au 
Sirop antiscorbutique. Ces deux prépara
t ions triomphent rapidement da tous ces 
accidents . 21060 

GRAINE DE LIN TARIN 
h..., >!>M des MBs-Tka, t, FAIS 

Contre Coitijatim, Ctliptf, liirrhétt, 
•il itai 4i r«ie (t i» la Tttti*. 

l u ciOltrfc i uope util (t loir du» •• 
quirt <• ' im i « i tniit. 

EXIGE» «ARQUE FABRIQUEs»r BOITE Fer-Mao; 
T_.a b o i t e : 1 *r. 3 0 DARTRES DEMANGEAISONS VICE DU SANG 

POMMADE FONTAINE, réputée souveraine, I l Pot : V 
ESSENCE DE SALSEPAREILLE FONTAINE, la Flacoa : P 

Dépôt dan* tout»» le* Phtrmteit*. 

Rhumes, Grippes, Bronchites, etc^jjQ 

S I R O P a l P A T L a ^ ^ 

.^^ËS&^^^les Contrefaçons 
ÉaavC*^laaaaa^^ EXIGER HOTRE SIGNATURE 

IkflB^^llépôl dans toutes ta Pharmacies 

Anglo-Américan Telegraph C° 
( I J I M T T E D ) 

RÉDUCTION DE TAXE 
Le tarif des dépêches entre la F r a n c e a t 

N e w - Y o r k ou le Canada par le cable de 
de XAnglo-Américan Telegraph Compagny 
via Tirest est réduit depuis le 1er février à 
SOIXANTE CENTIMES par mot. 

Paris, rue Caumartin, 28. 20882 
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